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Le gouvernement va placer sur 
les rivières Libenga et Motaba, 
situées dans le département de 
la Likouala, des ponts métalliques 
qui seront démontés sur l’ancien 
tracé de la route nationale n°1.
L’annonce a été faite lors de la 
séance de questions orales avec 
débat au gouvernement à l’As-
semblée nationale. L’objectif 
visé étant de désenclaver cette 
partie du pays en rendant le tra-
fi c plus fl uide avant la construc-
tion des ouvrages d’art en maté-
riaux durables.
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Les vingt-et-un jeunes artisans congo-
lais formés en Chine vont bénéfi cier 
d’un accompagnement de la partie 
chinoise, a indiqué hier l’ambassaseur 
de Chine au Congo, Ma Fulin, au cours 
de la réception qu’il leur a accodée à 
Brazzaville en présence de la ministre 
de l’Economie forestière, Rosalie 
Matondo. La  formation  a duré quatre 
ans et a porté sur la sculpture et le de-
sign sur bois.                                      Page 3

Le Comité de suivi des revendications des étudiants de l’Uni-
versité Marien-Ngouabi a été reçu par  la ministre chargée  
de l’Enseignement supérieur et de la Recherche scientifi que, 
Delphine Edith Emmanuel. Après cette reception, il a  an-
noncé la suspension de la grève.  
« Au terme d’un échange franc et sincère, le Comité a été 
rassuré par la ministre de l’Enseignement supérieur, de la 
Recherche scientifi que et de l’Innovation technologique que 
le gouvernement n’a supprimé aucun arriéré de bourse. 
Le processus de paiement de la bourse 2018 est engagé. Le 
contentieux y relatif est en cours de traitement au même 
titre que la publication des notes de service relatives à la 
campagne jumelée 2020 et 2021 », indique le communiqué 
sanctionnant l’entrevue entre la ministre et le Comité de sui-
vi des revendications des étudiants.                               Page 5

LIKOUALA

Des ponts métalliques 
sur la Libenga et la Motaba

La traversée sur la rivière Libenga

ARTISANAT

Les Congolais formés en Chine seront accompagnés

URBANISME

Les architetes 
des pays 
francophones 
attendus 
à Brazzaville
Brazzaville abritera, du 25 au 27 
novembre, le Forum sur l’archi-
tecture francophone, couplé à 
l’assemblée générale de la Fé-
dération des architectes franco-
phones d’Afrique.  Ces assises 
sont placées sur le thème « L’ar-
chitecture pour le bien être ; ré-
parer la ville ». Une dizaine de 
pays  y est invitée parmi lesquels 
l’Algérie, la Tunisie, le Maroc, le 
Sénégal, le Burkina-Faso, le Bé-
nin, le Mali, la Côte-d’Ivoire, le 
Niger, la Guinée Bissau, la Répu-
blique démocratique du Congo, 
la Centrafrique, le Cameroun, le 
Gabon, le Tchad et la République 
du Congo.                            Page 3

UNIVERSITÉ MARIEN-NGOUABI

Les étudiants suspendent leur grève

Le calme est revenu à l’Université Marien-Ngouabi

La photo de famille/Adiac
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Les Diables noirs, qui apparaîtront pour la 
première fois dans la phase de groupes 
d’une compétition africaine 72 ans après 

leur création, vont devoir faire face à un réel 
problème et non des moindres qui fait perdre 
beaucoup d’argent aux équipes congolaises 
engagées à cette étape : les frais de production 
télévisuelle.

 En effet, pour une meilleure visibilité de ses 
tournois, la Confédération africaine de football 
(CAF) envoie par le truchement des fédérations 
nationales le formulaire à remplir par les chaînes 
de télévisions publiques afin de garantir la 
retransmission en direct des matches des clubs 
qualifiés lorsqu’ils évoluent à domicile. 

Trop souvent, la télévision congolaise n’emporte pas 
le marché parce qu’elle ne remplit pas les critères 
matériels exigés. Le manque d’équipements 
appropriés contraint la CAF à recourir à des 
partenaires étrangers pour atteindre ses objectifs.  
Résultat, la somme due à l’équipe locale bénéficiaire 
s’en trouve minorée.

Si les mêmes causes produisent les mêmes effets 
en 2023, la CAF va prélever dans la cagnotte des 
Diables noirs quarante-cinq mille dollars par match 
livré à domicile équivalant à vingt-trois millions 
de francs CFA.  Le manque à gagner atteindrait 
les soixante-neuf millions à la fin de la phase de 
poules, voire plus en cas de qualification pour les 
matches à élimination directe. C’est une situation à 
laquelle il faut remédier au plus vite.  

Il devient urgent de doter la télévision nationale 
d’équipements adéquats afin de lui permettre de 
produire les rencontres des équipes en phase de 
poules de la Ligue africaine des champions et de 
la Coupe de la confédération. Cet engagement 
de l’Etat soulagerait tant soit peu les clubs 
congolais qui souffrent d’un éternel problème de 
financement.

Les Dépêches de Brazzaville
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« La démarche voulue par les 
plus hautes autorités est d’as-
seoir l’action de l’Etat en mer 
et dans les eaux continentales 
sur un socle juridique solide, 
capable de supporter l’ambi-
tion nationale afin d’atteindre 
la compétence universelle en ce 
qui concerne, entre autres, la ré-
pression des crimes et délits ma-
ritimes », a déclaré le secrétaire 
permanent de l’Action de l’Etat 
en mer, Eric Olivier Sébastien Di-
bas-Franck, ouvrant les travaux 
relatifs au procès fictif. Ce procès 
est organisé en partenariat avec 
le bureau régional pour l’Afrique 
de l’Ouest et du centre de l’Of-
fice des Nations unies contre la 
drogue et le crime (Onudc) et 
la marine nationale représentée 
par son chef d’état-major, l’amiral 
René Nganongo. 
Cette initiative vise à évaluer les 

connaissances et techniques des 
acteurs de la chaîne judiciaire 
sur des cas de criminalité mari-
time. Elle est prise au regard des 
législations existantes relatives à 
la criminalité maritime, notam-
ment le code pénal congolais et 
d’autres instruments régionaux, 
a expliqué le coordonnateur du 
Programme mondial de lutte 
contre la criminalité maritime 
en Afrique centrale, Aliou Sall. 
« Pour le Congo, c’est une op-
portunité d’évaluer le niveau 
d’adaptation de son corpus ju-
ridique à la réglementation in-
ternationale », a-t-il déclaré. Il 
a précisé que l’absence de cadre 
juridique solide et d’autres fac-
teurs empêchent l’aboutissement 
légal des poursuites liées à des 
activités criminelles en mer. Pour 
preuve, à ce jour, il n’y a pas eu 
poursuite pour cause de piraterie 

maritime en Afrique centrale.  
Justifiant l’intérêt de cette action 
qui renforce le cadre juridique ap-
plicable à la piraterie maritime et 
autres crimes en mer, Eric Olivier 
Sébastien Dibas-Franck a souligné 
que la protection des intérêts en 
mer et dans les eaux continentales 
est une priorité, d’autant plus que 
la mer et les eaux continentales de-
meurent une grande richesse pour 
le pays au regard des activités éco-
nomiques qui s’y déroulent.
Il convient de rappeler que le pro-
cès fictif qui se tient actuellement 
à Brazzaville est précédé d’une 
double formation théorique et 
opérationnelle sur la collecte des 
preuves, en termes d’infraction 
à Pointe-Noire, dans le cadre du 
Programme d’appui à la stratégie 
de sûreté et de sécurité maritime 
en Afrique centrale.

Rominique Makaya

SÉCURITÉ MARITIME

Un procès fictif sur la conduite 
des infractions en mer
Pour évaluer les connaissances et techniques acquises par les acteurs de la 
chaîne judiciaire sur des cas de criminalité maritime, le secrétariat permanent 
du Comité interministériel de l’action de l’Etat en mer et dans les eaux 
continentales organise un procès fictif, du 22 au 25 novembre, à Brazzaville.  

Ouverture du procès fictif sur la conduite des infractions en mer /Adiac
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Placée sur le thème « L’architecture pour le bien 
être ; réparer la ville », la rencontre est organisée 
par l’Ordre des architectes du Congo en partenariat 
avec la Fafa, l’Alliance des architectes francophone 
du monde et l’Union internationale des architectes 
(UIA). Selon les organisateurs, ces assises seront 
placées sous le très haut patronage du président de 
la République, Denis Sassou N’Guesso, et connaî-
tront la participation du président de l’UIA, Cortes 
Delgado José Lui, qui arrive au Congo pour la pre-
mière fois. Au total, une dizaine de pays est atten-
due parmi lesquels l’Algérie, la Tunisie, le Maroc, 
le Sénégal, le Burkina-Faso, le Bénin, le Mali, la 
Côte-d’Ivoire, le Niger, la Guinée Bissau, la Répu-
blique démocratique du Congo, la Centrafrique, le 
Cameroun, le Gabon, le Tchad et la République du 
Congo, pays hôte.
Notons que le précédent forum sur l’architec-
ture francophone s’est tenu en 2021 à Djerba, 
en Tunisie.

P.W.D.

URBANISME 

Les architectes des 
pays francophones 
attendus à Brazzaville 
La capitale politique congolaise 
abritera, du 25 au 27 novembre, 
le Forum sur l’architecture 
francophone, couplé à 
l’assemblée générale de la 
Fédération des architectes 
francophones d’Afrique (Fafa).  

Le Premier ministre, Anatole Colli-
net Makosso, qui répondait le 17 no-
vembre à une question d’un député 
sur l’isolement de la Likouala, parti-
culièrement sa ville capitale Impfon-
do depuis plus d’un an, a annoncé 
que la procédure d’établissement 
des marchés relatifs au traitement 
et à l’assimilation des ouvrages dans 
le département de la Likouala est 
en cours. Le but étant de faciliter la 

traversée sur les rivières Libenga et 
Motaba, en attendant la construc-
tion des ponts en matériaux du-
rables sur ces deux rivières. 
Selon le constat, actuellement au-
cun avion ne desserte Impfondo.  
Aucun bateau passager n’y appa-
raît, la route nationale reste coupée 
entre Enyellé et Dongou en partant 
pour Impfondo, à tel point qu’Océan 
du Nord, la seule compagnie de 

transport qui desservait cette partie 
du pays, a arrêté sa circulation. Ceci 
au grand désarroi de toute la popu-
lation.
Une situation que connaît le gouver-
nement qui a déjà lancé les études 
techniques de la construction des 
ponts sur les rivières Libenga et Mo-
taba, les différents rapports seraient 
en cours d’études par les différents 
acteurs.

Parfait Wilfried Douniama

DÉSENCLAVEMENT DE L’ARRIÈRE-PAYS

Une solution provisoire pour la Likouala 
Face à l’isolement du département de la Likouala, le gouvernement 
préconise à court terme le démontage des ponts métalliques se 
trouvant sur l’ancien tracé de la Nationale n°1 pour servir comme 
ouvrages de franchissement sur les rivières Libenga et Motaba.  

La traversée sur la rivière Libenga/Adiac 

Vingt-et-un jeunes artisans 
ont été formés pendant 
quatre ans à la sculpture, 
au dessin et au design sur 
bois par des enseignants 
de l’Université Guangcha 
Zhejiang. L’objectif du 
programme de formation 
est de permettre la trans-
formation locale du bois, 
grâce à la valorisation des 
objets d’art, la décoration 
de l’intérieur, la menui-
serie industrielle, etc. Le 
programme fait suite à 
un accord de partenariat 
conclu par les autorités de 
tutelle et la Société d’ex-
ploitation forestière Yuan 
Dong Congo (Sefyd). 
Les étudiants désirent 
s’insérer rapidement 
dans la vie active et, sur-
tout, partager leurs expé-
riences aux autres jeunes 
des écoles techniques. « 
En plus des ateliers in-
dividuels, nous voulons 
travailler en collaboration 
avec des sociétés fores-

tières, à l’instar de l’en-
treprise chinoise Sefyd. 
Les forestiers vont nous 
aider à produire du bois 
et à nous la transforma-
tion. Nous souhaitons que 
l’État congolais mette en 
place une structure pour 
pouvoir nous permettre de 

former d’autres jeunes », a 
lancé Gildas Eby, l’un des 
étudiants.
La mise en place du pro-
gramme de formation aux 

métiers du bois est le ré-
sultat de la volonté poli-
tique, a martelé la ministre 
Rosalie Matondo, qui vise 
à offrir les opportunités 
d’emploi et de la main-
d’œuvre qualifiée aux en-
treprises locales. « Nous 
disons deux choses à 

nos enfants : qu’ils ont la 
possibilité d’intégrer des 
entreprises et la capacité 
d’entreprendre, de créer 
des petites et moyennes 

entreprises privées. 
Notre rôle est de les ac-
compagner, de créer les 
meilleures conditions de 
travail, quitte à eux de se 
perfectionner et de s’ap-
pliquer sur le terrain », 
a-t- elle signifié.
Ces artisans peuvent 

également compter sur 
l’accompagnement des 
partenaires chinois. En 
témoigne l’ambassadeur 
Ma Fulin qui a estimé que 

la formation des jeunes ne 
constitue qu’un premier 
pas dans le cadre de cette 
coopération. « Il reste 
beaucoup à faire pour 
l’adaptation des technolo-
gies acquises en Chine au 
savoir-faire congolais. La 
collaboration dans ce do-
maine n’est pas encore fi-
nie, nous allons continuer 
avec l’implication de toutes 
les parties prenantes. Tou-
tefois, notre objectif est 
unique, de la coopération 
pour accompagner le pays 
dans son processus de dé-
veloppement », a assuré 
Ma Fulin.
Une nouvelle vague de 
trente étudiants devrait 
se rendre en Chine dans 
le cadre du même pro-
gramme. Ceux-ci avaient 
bénéficié d’une formation 
préparatoire de deux mois 
au sein du Fonds d’appui 
à l’employabilité et à l’ap-
prentissage.

Fiacre Kombo

MÉTIERS DU BOIS

Les Congolais formés en Chine seront accompagnés 
Les diplômés de l’Université technique professionnelle de construction de Guangcha Zhejiang, à 
Dongyang (Chine), ont été reçus le 23 novembre par l’ambassadeur de Chine en République du 
Congo, Ma Fulin, en présence de la ministre de l’Économie forestière, Rosalie Matondo.  

« Nous disons deux choses à nos enfants : qu’ils 
ont la possibilité d’intégrer des entreprises et 

la capacité d’entreprendre, de créer des petites 
et moyennes entreprises privées. Notre rôle 

est de les accompagner, de créer les meilleures 
conditions de travail, quitte à eux de se 

perfectionner et de s’appliquer sur le terrain »
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Au cours de leur première 
rencontre officielle, le mi-
nistre Bruno Jean Richard 
Itoua et l’ambassadeur 
américain Eugène S. Young 
ont évoqué principalement 
les opportunités du secteur 
des hydrocarbures. Les 
deux hommes ont échangé 
leurs vues sur la manière 
d’augmenter les investis-
sements dans le secteur 
pétrolier congolais, qui 
représente plus d’un tiers 
du produit intérieur brut, 
deux tiers des recettes 
budgétaires et près de 85% 
des exportations du pays. 
La relance de la coopé ra-
tion économique entre les 
deux pays requiert des ré-
formes en matière du cli-
mat des affaires. « L’une 
des priorités concerne 

l’amélioration du climat 
des affaires, grâce au 
partage d’expériences 
entre nos deux pays. 

Nous allons donc pour-
suivre les négociations 
en vue d’affermir la coo-
pération dans les do-

maines précités, via des 
projets spécifiques », a 
indiqué Eugene S. Young. 
Il a ajouté qu’il y a des dis-

cussions sur la question de 
protection de l’environne-
ment et la lutte contre les 
changements climatiques.
Rappelons que l’Accord de 
subvention pour l’objectif 
du développement durable 
(Doag) est l’un des piliers 
de la coopération entre le 
Congo et les Etats-Unis. Le 
programme Doag soutient, 
en effet, les perspectives 
de développement du pays 
reflétées dans le Plan na-
tional de développement 
2022-2026. Il accompagne 
surtout la diversification 
de l’économie nationale, 
par l’agriculture, l’élevage, 
l’écotourisme, la protec-
tion de l’environnement, la 
création d’emplois, la pro-
tection sociale...

Fiacre Kombo

COOPÉRATION 

Le Congo et les Etats-Unis  
veulent densifier leur lien économique 
Les États-Unis d’Amérique sont présents dans le secteur pétrolier congolais, à travers la 
compagnie Chevron. La relance de la coopération entre les deux pays a été au cœur d’une 
rencontre, le 22 novembre à Brazzaville, entre le ministre des Hydrocarbures, Bruno Jean Richard 
Itoua, et l’ambassadeur Eugène S. Young.  

Les deux parties lors de l’entrevue/Adiac 
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Devant les représentants de 
huit Organisations non gou-
vernementles (ONG) réunis 
au Centre national de trans-
fusion sanguine, les respon-
sables de l’association Les 
jeunes cadres ont vulgarisé 
les différentes recomman-
dations formulées lors des 
assises d’Addis-Abeba. Dans 
le domaine de l’enseigne-
ment, la jeunesse africaine 
a, entre autres, recomman-
dé une éducation de qualité, 
accessible et inclusive pour 
tous les jeunes en Afrique, 
sans aucune barrière ou défi 
; des possibilités de bourses 
d’études pour les jeunes, 
en particulier les jeunes 
femmes, à tous les niveaux. 
Les participants ont aussi 
recommandé une augmen-
tation des allocations bud-
gétaires nationales pour 
l’éducation afin d’accélérer le 
développement des systèmes 

d’apprentissage en ligne pour 
fournir une éducation de 
qualité, inclusive, équitable 
et gratuite pour les jeunes. 
Dans le domaine de l’entre-
preneuriat, les recomman-
dations ont porté sur  l’af-
fectation des capitaux pour 
permettre aux entreprises 
créées par les jeunes de se 
développer, de réaliser des 
économies d’échelle et d’en-
trer dans les marchés com-
merciaux ; des opportunités 
comprenant des initiatives 
de mentorat physique et 
virtuel pour les jeunes en-
trepreneurs ; une formation 
à l’entrepreneuriat et au dé-
veloppement des affaires dis-
pensée au sein d’un réseau 
d’espaces personnels et vir-
tuels et des services d’incu-
bation fournis par des entre-
prises établies.
Pour avoir des jeunes en-
gagés dans le continent, les 

participants ont recomman-
dé l’institutionnalisation du 
co-leadership pour les jeunes 
et une participation politique 
effective ; des égalités d’op-
portunités pour le leadership 
à tous les niveaux de prise 
de décisions dans les dimen-
sions politiques, sociales, 
culturelles, économiques et 
publiques de la vie, tout en 
renforçant les voix des jeunes 
et en créant des espaces ain-
si que des ressources pour 
leurs agendas. Les jeunes 
ont, par ailleurs, exprimé 
leur besoin d’avoir des pro-
grammes de leadership iden-
tifiant des leaders physiques 
pour encadrer, encourager et 
soutenir en permanence les 
leaders émergents dans tous 
les domaines du continent, 
y compris dans les organisa-
tions régionales et interna-
tionales ; la nomination de 
jeunes conseillers/envoyés 

spéciaux et d’autres fonc-
tions dans l’industrie, les ins-
titutions et à tous les niveaux 
de la gouvernance nationale, 
régionale et mondiale.
Sur le plan de l’emploi, les 
jeunes ont demandé l’égalité, 
des emplois dignes, un tra-
vail rémunéré, des stages ré-
munérés et une rémunération 
égale pour le salaire horaire 
du travail à temps partiel et du 
travail à temps plein, dans des 
conditions égales. Ils souhaitent 
ensuite la création d’une plate-
forme de compétences numé-
riques pour soutenir les jeunes 
dans leur transition entre les 
études et le monde profession-
nel.
Notons que la Commission 
de l’Union africaine célèbre 
le mois de la jeunesse en 
novembre, conformément à 
la Charte africaine de la jeu-
nesse adoptée en 2006. Le 
thème du mois de la jeunesse 

de cette année est un appel 
retentissant à tous les ac-
teurs du développement de 
la jeunesse - gouvernements, 
organisations internatio-
nales, partenaires de déve-
loppement, secteur privé, so-
ciété civile et tous les jeunes 
africains à défier les obsta-
cles à un engagement signi-
ficatif des jeunes en Afrique, 
quelle que soit la façon dont 
ils peuvent se présenter.   
Selon le contexte, les jeunes 
sont au cœur même du pro-
gramme de développement 
de l’Afrique. Avec plus de 
75% de 1,2 milliard d’habi-
tants de l’Afrique âgés de 
moins de 35 ans et 453 mil-
lions d’Africains âgés de 15 à 
35 ans, il va sans dire que les 
résultats de développement 
des jeunes africains ont un ef-
fet significatif et durable sur la 
trajectoire du continent.

Parfait Wilfried Douniama

« Au terme d’un échange franc 
et sincère, le comité a été ras-
suré par la ministre de l’En-
seignement supérieur, de la 
Recherche scientifique et de 
l’Innovation technologique que 
le gouvernement n’a suppri-
mé aucun arriéré de bourse. 
Le processus de paiement de 
la bourse 2018 est engagé. Le 
contentieux y relatif est en 
cours de traitement au même 
titre que la publication de nos 
notes de service relatives à la 
campagne jumelée 2020 et 
2021 », indique le communiqué 
sanctionnant l’entrevue entre la 
ministre Delphine Edith Emma-
nuel et le Comité de suivi des re-
vendications des étudiants.
Dans le même document, il est 
demandé aux étudiants d’ob-
server un climat de paix et de 
renouer avec les cours le 23 no-
vembre. Les évaluations prévues 
dans différents établissements 
de l’alma mater devraient donc 
se passer en toute quiétude.

Avertissement
« Toutefois, le Comité met en 
garde toute récupération ina-
vouée du mouvement des re-
vendications estudiantines 
et rassure l’ensemble des étu-

diants de sa détermination à 
suivre de près les engagements 
du ministère de tutelle et de te-
nir informée la base de l’évolu-
tion de la situation », poursuit 
le communiqué.
En rappel, les étudiants de l’Uni-
versité Marien-Ngouabi reven-
diquent les arriérés de bourse 
2018, 2019, 2020 et 2021. Ils ont 
engagé un mouvement de grève 
le 21 novembre suite à une mau-
vaise interprétation des propos 
du Premier ministre, Anatole 
Collinet Makosso, qui devant 
l’Assemblée nationale indiquait 
que les arriérés devraient subir 
un traitement spécial. Un malen-
tendu faisant état de la suppres-
sion des arriérés s’était répandu 
au sein de la communauté estu-
diantine.  
Ainsi, la ministre de l’Enseigne-
ment supérieur, de la Recherche 
scientifique et de l’Innovation 
technologique, Delphine Edith 
Emmanuel, a éclairé l’opinion 
en précisant que la bourse ne 
sera pas suspendue. Bien au 
contraire, le gouvernement, se-
lon elle, est à pied d’œuvre pour 
résoudre ce problème. Les étu-
diants ont compris, la grève est 
levée. 

Rominique Makaya

UNIVERSITÉ MARIEN-NGOUABI

Les étudiants se sont calmés
Après échange avec la ministre de l’Enseignement supérieur, de la Recherche scientifique et de 
l’Innovation technologique, Delphine Edith Emmanuel, le Comité de suivi des revendications des 
étudiants de l’Université Marien-Ngouabi a annoncé la suspension de la grève.    

« Toutefois, le Comité met en garde toute 
récupération inavouée du mouvement des 

revendications estudiantines et rassure l’ensemble 
des étudiants de sa détermination à suivre de près 
les engagements du ministère de tutelle et de tenir 

informée la base de l’évolution de la situation »

3e FORUM DE LA JEUNESSE PANAFRICAINE 

Des recommandations pour booster les actions des jeunes 
Le président de l’association Les jeunes cadres, Florian Koulimaya, qui a participé récemment au troisième 
Forum de la jeunesse panafricaine à Addis-Ababa, en Éthiopie, a organisé le week-end dernier un atelier de 
restitution des travaux de cette rencontre placée sur le thème « Briser les barrières à une participation et une 
inclusion significatives des jeunes dans le plaidoyer ».  
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Les questions qui opposaient 
Américains et Chinois portent, 
entre autres, sur le refus de Pé-
kin de condamner l’invasion de 
l’Ukraine lancée en février der-
nier par la Russie ; les menaces à 
la sécurité mondiale reprochées 
à la Corée du Nord, qui procède 
à des tirs réguliers de missiles en 
direction de son voisin Sud-co-
réen et du Japon ; le respect des 
droits humains au Xinjiang, au Ti-
bet et à Hong Kong. S’y ajoutent 
l’île de Taïwan dont Pékin reven-
dique la souveraineté ainsi que le 
commerce et la suprématie dans 
le secteur technologique.
Sur tous ces sujets de divergence 
dont les tensions enflaient jusque 
peu avant la rencontre Biden-Xi 
Jinping dans une île indoné-
sienne, il en ressort que les deux 
chefs d’Etat ont décidé de mettre 
un peu d’eau dans leur vin. Le lo-
cataire de la Maison-Blanche a dit 
qu’« une nouvelle guerre froide 
n’était plus nécessaire ». De son 
côté, le dirigeant chinois a relevé 
que son pays et les Etats-Unis 
« partagent plus de sujets com-
muns que de sujets qui les op-
posent ». « Le monde s’attend à 
ce que la Chine et les Etats-Unis 
gèrent convenablement leurs re-
lations », a-t-il souligné, ajoutant 
que Pékin n’avait pas l’intention 
de prendre la place des Etats-
Unis ou de « changer l’ordre in-
ternational existant ».
A propos de la guerre en Ukraine 
qui alimentait les tensions, la Mai-
son-Blanche a affirmé avoir obte-
nu des assurances chinoises, évo-

quant un consensus sur le refus 
du recours à l’arme nucléaire par 
la Russie, alliée de la Chine. Pékin 

est « profondément préoccupé » 
par le conflit, a déclaré Xi Jinping, 
précisant : « La Chine a toujours 
été du côté de la paix et continue-
ra à encourager les pourparlers 
de paix. Nous soutenons et atten-
dons avec impatience la reprise 
des pourparlers de paix entre la 
Russie et l’Ukraine ».

Pékin appelé à utiliser son 
influence pour modérer 
Pyongyang 

Les deux dirigeants ont également 
discuté des menaces militaires 
nord-coréennes contre la Corée du 
Sud et le Japon. Sur ce point, Joe 
Biden a demandé à Pékin d’utili-
ser son influence pour modérer la 
Corée du Nord qui procède à une 
série record de tirs de missiles. Il 
a notamment exhorté Xi Jinping 
à encourager ce pays à se montrer 

« responsable », et lui a dit de si-
gnifier « clairement » aux autorités 
nord coréennes de ne pas mener 

d’essai nucléaire, faute de quoi 
Washington devrait prendre des 
mesures « défensives ». « Nous 
ferons ce qu’il faudra pour 
défendre nos capacités, pour 
nous défendre et défendre nos 
alliés, la Corée du Sud, ainsi 
que le Japon », a indiqué Joe Bi-
den, prévenant que la poursuite 
du programme de missiles et du 

nucléaire en Corée du Nord signi-
fierait que les Etats-Unis renforce-
ront leur présence militaire dans 
la région. Une consolidation des 
capacités régionales américaines 
qui ne serait « pas dirigée contre 
la Chine, mais qui enverrait un 
signal clair à la Corée du Nord » 
en cas d’essai nucléaire, a poursui-
vi le président américain. Il s’est, 
par ailleurs, dit « confiant » que la 
Chine « ne cherche pas une esca-
lade » de la part de Pyongyang son 
allié, dont les tirs de missiles font 
craindre un essai nucléaire.
S’agissant de Taïwan, Washington 
estime que la Chine n’envisage pas 
une invasion immédiate de l’île, 
même si ses autorités ont averti 
les Américains de ne pas franchir 
de « ligne rouge ». « Je ne pense 
pas qu’il y a une tentative im-
minente de la part de la Chine 
d’envahir Taïwan », a déclaré Joe 
Biden, concluant que Pékin voulait 
maintenant « une résolution paci-
fique » sur ce territoire qui, depuis 
1949, est gouverné séparément de 
la Chine continentale malgré le fait 
que le régime communiste reven-
dique toujours sa souveraineté sur 
l’île.
Le traitement de la minorité 
chinoise des Ouïghours par le gou-
vernement chinois ou encore la su-
prématie dans le secteur technolo-
gique ont été également au centre 
des préoccupations américaines et 
chinoises. Les deux parties ont ma-
nifestement exprimé leur volonté 
de résoudre tout malentendu par 
la voie des négociations.

Nestor N’Gampoula

DIPLOMATIE

Une détente dans les relations sino-américaines ouvertement 
affichée par Joe Biden et Xi Jinping 
Alors que la rivalité entre la Chine et les Etats-Unis s’est intensifiée ces trois dernières années pour plusieurs 
raisons, les deux pays semblent avoir trouvé un terrain d’entente pour régler leurs différends, comme en témoigne la 
convergence des points de vue de leurs dirigeants, affichée lors du dernier sommet du G20 à Bali, en Indonésie. En 
guise de signe à cette détente, le secrétaire d’Etat américain, Antony Blinken, est attendu à Pékin au début de l’année 
prochaine, la première visite de ce niveau depuis 2018.  

« Le monde s’attend à ce que la Chine et les Etats-
Unis gèrent convenablement leurs relations »

Joe Biden et Xi Jinping 

L’objectif visé par l’ONG « 
Tolona » est de contribuer à 
la sauvegarde de l’environ-
nement en luttant contre le 
réchauffement climatique. A 

l’école Bernadette-Bayonne 
: école primaire A et B et le 
collège, quatre-vingt jeunes 
plants d’espèce termilia man-
taly et des arbres fruitiers ont 

été plantés sur une superficie 
de 400 m2.  « Ce que l’ONG 
a fait vise à vulgariser la 
Journée nationale de l’arbre 
qui n’est pas seulement l’af-

faire du gouvernement », 
selon Godefroid Denis Ndzalé, 
qui dirige l’ONG « Tolona ». 
Après cet établissement, 
l’action sera menée au col-
lège d’enseignement géné-
ral Nganga-Edouard. Pour 
Godefroid Denis Ndzalé, il 
est question d’organiser des 
échanges avec des élèves sur 
l’importance de l’arbre. La 
structure compte aussi me-
ner des actions de sensibilisa-
tion dans les mois prochains. 
L’ONG « Tolona » invite, 
par ailleurs, toute personne 
éprouvant le besoin d’avoir 
des jeunes plants à en ache-

ter auprès d’elle qui dispose 
de plusieurs sortes d’espèces 
à Brazzaville.   
Le directeur de l’établisse-
ment Bernadette-Bayonne, 
Bertin Essouli, a félicité l’ini-
tiative de l’ONG. Pour lui, 
ce geste permettra d’épar-
gner l’école des intempéries. 
En rappel, l’école Berna-
dette-Bayonne a été créée en 
2012, selon la politique na-
tionale du gouvernement de 
rapprocher l’école des élèves. 
Elle doit son nom à l’un des 
ministres de l’éduction natio-
nale des années 1980. 

Rominique Makaya
Plus de 80 espèces plantées à l’école Bernadette-Bayonne /Adiac

ENVIRONNEMENT

Plus de 80 espèces d’arbres plantées à l’école Bernadette-Bayonne 
L’Organisation non gouvernementale (ONG) dénommée « Tolona » a lancé l’opération de reboisement au 
collège d’enseignement général Bernadette-Bayonne, à Brazzaville.  
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Martha Pobee s’exprimait de-
vant le Conseil de sécurité de 
l’ONU. Selon elle, c’est dans ce 
contexte que l’ONU, l’Union 
africaine et d’autres organismes 
soutiennent un groupe indé-
pendant de haut niveau sur la 
sécurité et le développement 
au Sahel, visant à « mobiliser 
davantage d’attention et de 
ressources sur les plans na-
tional, sous-régional, régional 
et international et à proposer 
des moyens innovants pour 
relever les défis de sécurité, 
de gouvernance et de dévelop-
pement dans la région ».  Elle 
estime que  « la situation sécu-
ritaire au Sahel continue de 
se détériorer » et explique que 
la violence terroriste aveugle 
« signifie que des milliers 
de civils innocents souffrent 
et que des millions d’autres 
sont contraints de quitter leur 
foyer ». « Cette insécurité exa-
cerbe une situation humani-
taire déjà catastrophique », se 

convainc-t-elle.
La sous-secrétaire de l’ONU 
souligne que les femmes et les 
enfants sont les principales vic-
times de la violence, et qu’en 
soutenant le G5 Sahel, l’ONU 
renforce les capacités régio-
nales pour améliorer la justice 
pénale, la gestion de la sécurité 
des frontières et la prévention 
de la radicalisation ainsi que de 
l’extrémisme violent, alors que 
les groupes armés continuent 
de se développer dans la région. 
Elle rappelle que vaincre le ter-
rorisme et l’extrémisme violent 
nécessite une réponse globale 
et ne sera pas atteint unique-
ment par des gains militaires, et 
qu’il est important que la force 
conjointe intègre les droits de 
l’homme et le droit international 
humanitaire au cœur de ses opé-
rations, sous peine de risquer de 
créer un nouveau terrain fertile 
pour les groupes extrémistes 
violents. La haute responsable 
de l’ONU a exprimé le besoin ur-

gent de progrès dans la réponse 
à l’extrémisme violent, affirmant 
que « si nous échouons dans 
cet effort, les effets du terro-
risme, de l’extrémisme violent 
et du crime organisé se feront 
sentir bien au-delà de la ré-
gion du Sahel et, en fait, du 
continent africain ».
Pour rappel, le Mali s’est officiel-
lement retiré de toutes les ins-
tances du G5 Sahel « y compris la 
force conjointe » pour protester, 
entre autres, contre « l’opposi-
tion » de certains États membres 
à sa présidence de cette organisa-
tion, dénonçant les « manœuvres 
d’un État extrarégional » visant 
à l’isoler. Créé en février 2015, 
le G5 Sahel est un cadre institu-
tionnel regroupant cinq pays du 
Sahel (Burkina Faso, Mauritanie, 
Mali, Niger et Tchad) confrontés 
à des défis communs de déve-
loppement et de sécurité. Il est 
doté d’une force conjointe de 
lutte contre le terrorisme. 

Noël Ndong

G5 SAHEL 

L’ONU annonce un nouveau concept contre l’insécurité
La sous-secrétaire générale de l’Organisation des nations unies (ONU) pour l’Afrique aux Départements des affaires politiques 
et de consolidation de la paix, Martha Pobee, a déclaré que la force conjointe du G5 Sahel « envisage un nouveau concept 
d’opérations pour faire face à l’évolution de la situation sécuritaire et humanitaire et au retrait du Mali ».  

Martha Pobee

Après la France, l’Allemagne et 
le Danemark,  plusieurs autres 
pays de l’Union européenne ont 
annoncé le retrait progressif de 
leurs militaires et policiers au 
sein de la mission onusienne. En 
pleine crise de confiance, tra-
duite par une véritable guerre 
des déclarations, entre Bama-
ko et ses anciens partenaires 
dans la lutte contre le terro-
risme, on est appelé à s’interro-
ger sur l’avenir de la Minusma. 
Kadiatou Keita, chercheuse et 
spécialiste de questions sécuri-
taires, évoque plusieurs raisons 
qui pourraient expliquer ces 
retraits en série, dont l’une des 
premières résulterait, selon elle, 
du rapport conflictuel entre les 
autorités maliennes et ceux qui 
étaient jusque-là leurs parte-
naires classiques, et du fait que 
Bamako se retourne de plus en 
plus vers d’autres partenaires, 
auquel s’ajoute l’affaire des 49 
militaires ivoiriens arrêtés au 
Mali et la suspension des rota-
tions des contingents.
Boubacar Bocoum, analyste 
politique, trouve l’explication 
de cette vague de retraits de la 
Minusma dans l’acte posé par le 
Mali, qui a poussé la France vers 
la sortie à travers l’opération de 
Barkhane et par le refus du Mali 
d’admettre et considérer les 49 
soldats ivoiriens comme étant 
des éléments du « support na-
tional ». Ce qui  « a irrité non 

seulement la Côte d’Ivoire 
mais également ses parte-
naires dont la France (...) Ce 
qui a fait qu’au niveau des 
Nations unies, le renouvelle-
ment du mandat de la Minus-
ma a suscité beaucoup de re-
mous et a fait couler beaucoup 
d’encre ». Il souligne que « ce 
dysfonctionnement dans la 
naissance même de la Minus-
ma pose d’énormes problèmes, 
ce qui fait aujourd’hui qu’au 
fond, le Mali n’a pas besoin de 
la Minusma sous cette forme ; 
donc la Minusma, forcément, 
d’une façon ou d’une autre, 
est appelée à disparaître ».

Pour Alhousseini Guindo, spé-
cialiste des questions sécuri-
taires au Centre d’analyse sur 
la gouvernance et la sécurité 
au Sahel, « ces retraits se jus-
tifient par des choix reposant 
sur la géostratégie y compris 
la diplomatie politique au-
tant que militaire ». Joseph 
Boniface Camara, analyste 
politique, argumente que « le 
retrait de l’Egypte est moti-
vé par les pertes en vie hu-
maine enregistrées », et pour 
les Britanniques et Allemands 
le choix du retrait est motivé 
par la sécurité des troupes qui 
n’est plus assurée depuis le 

départ de Barkhane mais aus-
si depuis les nouvelles règles 
imposées par les autorités ma-
liennes en matière de mobilité 
de troupes. Il ajoute des ambi-
tions contrariées de la Minusma 
par le gouvernement malien et 
la présence russe constitue une 
entrave à double titre pour les 
contingents occidentaux.

Des craintes palpables
Face à un affaiblissement de la 
Minusma avec ces retraits en 
série, Alhouseini Guindo, spé-
cialiste des questions sécuri-
taires au Centre d’analyse sur 
la gouvernance et à la sécurité 

au Sahel, appelle à « s’attendre 
à la montée en puissance des 
forces terroristes, comme on 
peut le constater dans le Nord 
du Mali où Ménaka connaît 
une vague sérieuse de dé-
placés ». Avec cette posture, 
« la France et ses alliés sont 
dans la logique, soit de sa-
boter ce que le Mali fait, soit 
de se retirer progressivement 
parce que les attentes ne sont 
plus comblées. C’est ce que la 
Minusma veut faire au Mali, 
continuer à exister et conti-
nuer à prendre de l’argent 
sans pour autant s’engager 
réellement dans la guerre », 
explique  Boubacar Bocoum, 
convaincu que le « Mali ne va 
pas reculer » et ne va non plus 
« rompre ses relations avec 
la Fédération de Russie et ce 
qui attend les partenaires de 
l’autre côté est d’accepter cette 
situation ». Ajoutant : « La 
Minusma finira par se désin-
tégrer progressivement et va 
disparaître sous cette forme ». 
« Il s’agit pour l’armée ma-
lienne de mutualiser et de 
fédérer avec d’autres intelli-
gences pour effectivement créer 
ce que nous appelons la co-en-
treprise militaire (...) Il s’agit 
de militaires qui vont réelle-
ment au combat », a-t-il assuré, 
citant des pays comme la Guinée, 
le Burkina Faso et le Niger.

N.Nd.

MALI

Retraits en cascade des contingents étrangers de la Minusma
L’avenir de la Mission multidimensionnelle intégrée des Nations unies pour la stabilisation au Mali (Minusma) suscite des 
interrogations, après l’annonce des retraits en cascade des contingents étrangers dans le pays.  

Des soldats ivoirient de la Minusca /Photo Sia Kambou/AFP
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Hotel MIKHAEL’S : 67, Av. Nelson Mandela – Brazzaville, Republic of Congo-/-Tél. : + 242 06 466 66 19 

Le groupe Dream africa, composé des Tchèques et 
Slovaques, a visité le Musée galérie du Bassin du Congo 
le mardi 22 novembre 2022.

ARRÊT SUR IMAGE
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Le ministre d’Etat, ministre de l’Aménagement 
du territoire, Me Guy Loando Mboyo, en sa 
qualité de mandataire en mines et carrières, a 
participé au premier colloque des mandataires 
en mines et carrières organisé, le 22 novembre, 
à Kinshasa sur le thème  ‘’ Quatre ans du code 
minier, faut-il le revisiter ? ‘’    

Me Guy Loando Mboyo a exposé sur le sous-thème  « Les mandataires en 
mines et carrières face aux marchés miniers». Traînant une expérience 
avérée dans le secteur minier, il a expliqué notamment le rôle et les condi-
tions pour devenir un mandataire en mines et carrières, l’organisation du 
marché minier... Il a, par ailleurs, plaidé pour que le pays dispose d’un 
marché de transformation minière, avant de souligner que le droit minier 
est bien organisé en République démocratique du Congo.
Après son intervention, plusieurs d’autres sous-thèmes ont été dévelop-
pés, notamment l’évolution de la législation minière congolaise et ses 
conséquences sur le plan économique par Me Dorothée Madiya;  la fiscali-
té minière telle que révisée  est-elle attractive des investissements miniers 
? par Me Michel Eboma, etc.
Ce premier colloque des mandataires en mines et carrières s’est clôturé 
par une série de recommandations formulées par les participants dans 
l’objectif de mieux organiser cette profession.

Blandine Lusimana

COLLOQUE DES MANDATAIRES EN MINES ET CARRIÈRES

Me Guy Loando Mboyo plaide pour la mise en place 
d’un marché de transformation minière

Me Guy Loando Mboyo, l’un des intervenants/DR

L’invitation de la mi-
nistre Antoinette 
N’Samba Kalambayi a 
été remise par Patri-
cia Kazaka, lors d’une 
séance de travail avec 
la délégation de Vuka 
Group conduite par 
cette dernière. Elle 
a saisi cette occasion 
pour présenter à la 
ministre le rapport 
post événementiel du 
DRC Mining Week or-
ganisé en juin dernier 
dans la ville de Lubu-
mbashi, chef lieu de la 
province du Haut-Ka-
tanga. « Nous sommes très 
heureux d’être reçus par 
son excellence madame la 
ministre des Mines, Antoi-
nette N’Samba Kalambayi. 
Nous avons échangé sur le 
lancement du projet por-
tant sur les minerais de 
la transition énergétique, 
notamment les métaux in-
tervenant dans fabrication 
des voitures du futur, les 
voitures électriques. Actuel-
lement, il y a  une demande 

de plus en plus croissante 
des minerais intervenant 
dans la production des 

batteries des voitures élec-
triques et la République 
démocratiquedu Congo  re-

gorge cinq types de ces mi-
nerais stratégiques dont le  
cobalt, le  lithium, le nickel. 

Voilà pourquoi, nous 
envisageons l’orga-
nisation d’un forum  
pour faciliter l’essor 
du  secteur minier en 
ce qui concerne les 
minerais  de la tran-
sition  énergétique  
en Afrique  avec un 
focus  sur la RDC », a 
déclaré Patricia kazaka, 
au sortir de l’audience. 
Elle a souligné que  
Vuka Group est une 
structure organisation-
nelle de la conférence 
minière «DRC Mining 
Week»,  installée à Cape 

Town, en Afrique du Sud.
La ministre Antoinette N’Sam-
ba Kalambayi s’est réjouie 
de cette rencontre très fruc-
tueuse, expliquant à  ses hôtes 
que son département prend 
une part active à cet événe-
ment depuis dix-sept ans. Elle 
a souhaité l’accompagnement 
de manière transversale des 
ministères sectoriels tels que 
l’Industrie, l’Économie, l’envi-
ronnement.

B.L.

DRC MINING WEEK 2023 

La ministre des Mines invitée à l’événement
La semaine minière de la République démocratique du Congo (DRC Mining Week) sur les 
minerais stratégiques intervenant dans la fabrication des batteries électriques aura lieu du 14 au 
16 juin 2023, à Lubumbashi, dans la province du Haut Katanga. La ministre des Mines, Antoinette 
N’Samba Kalambayi, est invitée par le manager, Patricia Kazaka, à y prendre part. 

«  ...Actuellement, il y a  une demande de plus en plus croissante des 
minerais intervenant dans la production des batteries des voitures 
électriques et la République démocratiquedu Congo  regorge cinq 

types de ces minerais stratégiques dont le  cobalt, le  lithium, le nickel. 
Voilà pourquoi, nous envisageons l’organisation d’un forum  pour 

faciliter l’essor du  secteur minier en ce qui concerne les minerais  de 
la transition  énergétique  en Afrique  avec un focus  sur la RDC »

La ministre des Mines avec la délégation de Vuka Group
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La direction de l’Union sportive Panda a 
mal digéré les contreperformances du club 
en ce début de la 28e édition du champion-
nat de la Ligue nationale de football/Ligue 
1. Après la défaite de l’équipe face au FC 
Saint-Eloi Lupopo, la direction a annoncé, 
le 17 novembre, le retour de l’entraîneur 
Honoré Nkulu au sein du staff technique. 

Ancien coach de Manika, il occupe désor-
mais le poste d’entraîneur adjoint. « Le coach 
Honoré Nkulu revient dans le staff de l’US 
Panda B52 en qualité de coach adjoint », a 
précisé la direction du club de Likasi.
Par ailleurs, l’entraîneur principal Hidalgo 
Kalala est suspendu pour une durée non 
encore spécifiée. Le communiqué de sa sus-
pension évoque « un motif d’attitudes in-
convenantes ». Ces décisions interviennent 
alors que l’US Panda B52 est en pleine zone 
de relégation, avec seulement 4 points gla-
nés en sept matches. Les Bombardiers sont 
désormais en lutte pour le maintien.

 Martin Enyimo

US Panda B52 de Likasi 

«Le coach Honoré Nkulu 
revient dans le staff de 

l’US Panda B52 en qualité 
de coach adjoint »

US PANDA B52

Honoré Nkulu rejoint le staff technique, 
Hidalgo Kalala suspendu

Le milieu de terrain Togo-
lais, Marouf Tchakei, a ins-
crit l’unique but de la partie 
à la 66e mn, dans un match 
comptant pour la 6e jour-
née de la 28e édition du 
championnat de la Ligue 
nationale de football. Cette 
victoire de V.Club a eu 
des répercussions reten-
tissantes du côté du team 
vert et blanc de Kinshasa.
En effet, le comité diri-
geant du DCMP a pris, le 
21 novembre, la décision 
de limoger l’entraîneur 
congolais de Brazzaville, 
Barthélémy Ngatsono, et l’ensemble de son staff technique. Selon le 
communiqué officiel du club publié à ce sujet, « Cette décision est jus-
tifié par l’impérieuse nécessité de la restructuration du club et de sa 
redynamisation en vue de lui assurer son rayonnement mérité ».
Successeur d’Isaac Ngata à la tête du staff technique des Immaculés, 
Barthélémy Ngatsono a certes qualifié le club en phase des groupes de 
la Coupe de la Confédération après avoir écarté de son chemin Saint 
Michel des Seychelles et Flambeau du Centre de Burundi, au premier 
et deuxième tour éliminatoire. Mais les débuts de saison du club à la 
28e édition du championnat national de football sont fort mitigés, avec 
trois points glanés en quatre matches joués, fait-on savoir. Le président 
du club, Paul Kasembele, et le manager Roger Lukaki vont donc de-
voir former un nouveau staff technique pour la suite du championnat 
national.

 M.E.

VIE DES CLUBS 

L’entraîneur Ngatsono  
de DCMP limogé
Le 189e derby de Kinshasa entre l’AS V.Club et le 
Daring Club Motema Pembe (DCMP) a tourné, le 
20 novembre au stade des Martyrs de la Pentecôte, 
à l’avantage des Dauphins noirs de la capitale.

V.Club l’a emporté 
par un but à zéro, une 
superbe réalisation 
du Togolais Marouf 
Tchakei à la 66e mn, 
battant le gardien 
Hervé Lomboto de 
V.Club d’une frappe 
somptueuse à l’entrée 
de la surface de répa-
ration. C’est depuis 
cinq ans que V.Club 
remporte le derby de 
Kinshasa face à son 
sempiternel rival. Et 
ce 189e derby n’a pas 
dérogé à la règle qui dure depuis 2017. Raoul Jean-Pierre a 
exprimé sa satisfaction par rapport à ce succès.
« C’était un derby qu’on ne devait pas perdre, surtout 
que nous avons l’objectif d’être champion. Nous avons 
pris ce match au sérieux et il fallait qu’on le gagne. 
Nous avons voulu laisser le ballon à l’adversaire et 
procéder par des contre-attaques, cela a payé. Il nous 
reste maintenant à nous remettre au travail, oublier ce 
match pour préparer le prochain », a laissé entendre l’en-
traîneur de V.Club.

M.E.

LINAFOOT/LIGUE 1

Raoul Shungu s’exprime après 
la victoie de V.Club sur DCMP
L’entraîneur principal de l’AS V.Club, Raoul Jean-
Pierre Shungu, s’est exprimé en conférence de 
presse d’après match, au terme de la victoire de 
son club face au Daring Club Motema Pembe 
(DCMP), en match avancé de la 12e journée 
de la 28e édition du championnat de la Ligue 
nationale de football (Linafoot).

Denis Kadima Kazadi a 
réitéré la volonté de son 
bureau de tout mettre en 
œuvre pour respecter le 
délai constitutionnel dans 
l’organisation des scrutins 
de 2023. L’opération de ré-
vision du fichier électoral 
dite enrôlement et identi-
fication des électeurs, pré-
alable à ces scrutins, a-t-il 
dit, est prévue au mois de 
décembre prochain.
Cette information atte-
nue les inquiétudes des 
uns et des autres quant 
à l’organisation des élec-
tions dans le délai consti-
tutionnel. Rappelons que 
l’opposition et la société 
civile congolaises ainsi 
que la communauté in-
ternationale exigeaient la 
publication du calendrier 
électoral. Ce document 
constituant un chrono-
gramme détaillé des opérations électorales 
contrairement à la feuille de route publiée 

en mars dernier, qui ne donnait que de 
grandes orientations de ce processus.

Lucien Dianzenza

ELECTIONS DE 2023 

Le calendrier sera publié ce week-end
La Commission électorale nationale indépendante (Céni) se prépare à 
publier, le 26 novembre, le calendrier des élections générales prévues à la 
fin de l’année prochaine, a annoncé le président de cette institution, Denis 
Kadima Kazadi, le 23 novembre au Palais du peuple, à l’issue du cadre de 
concertation Céni-partis politiques.  

Le logo de la Céni /DR 
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C’était le troisième match de la sai-
son des Cheminots du Grand Ka-
tanga depuis leur qualification en 
phase des groupes de la Coupe de 
la Confédération. L’équipe entraînée 
par le technicien malien Mohamed 
Magassouba a ouvert la marque par 
le biais de Manu Bola, à la 12e mn, 
avant d’être imité par le défenseur 
central Peter Ikoyo Iyembe à la 25e 
mn, trompant le gardien de but 
Pascal Kalambayi des « Bilembi » 
(Chasseurs) du Kasaï. Avant la fin 

du deuxième quart d’heure de la par-
tie, Horso Mwaku a réduit l’écart pour 
Tshinkunku. Mais, Sydney Lokale a 
donné le coup de grâce avec le troi-
sième but des Cheminots à la 71e mn.
Vainqueur au match précédent de 
l’US Panda B52, Lupopo totalise dé-
sormais 7 points pour trois sorties, 
se classant à la 12e place. 
Tshinkunku, pour sa part, occupe 
la 8e position au classement avec 9 
points pour sept matches.

 Martin Enyimo

LINAFOOT/LIGUE 1

Lupopo soumet Tshinkunku
Le FC Saint-Éloi Lupopo de Lubumbashi s’est imposé, le 21 
novembre au stade Kikula de Likasi, devant l’Union Sportive 
Tshinkunku de Kananga, par trois buts à un, en match 
comptant pour la 7e journée de la 28e édition du championnat 
de la Ligue nationale de football (Linafoot)/Ligue 1.

Lupopo de Lubumbashi/DR

La 28e édition du championnat de la Ligue nationale de football (Linafoot), la Ligue 1 
de la République démocratique du Congo, se poursuit, en dépit de la Coupe du monde 
dont le coup d’envoi a été donné le 20 novembre 2022 au Qatar. Le lundi 21 novembre  
au stade des Martyrs de la Pentecôte, le FC Céleste de Mbandaka (Grand Equateur) 
a battu l’AC Rangers de Kinshasa par un but à zéro, en match de la 7e journée. Ilunga 
Tshibanda « Zidane » a inscrit l’unique but sur penalty à la 82e minute. 
C’était la troisième victoire de la saison de Céleste, club nouvellement promu dans 
l’élite du football national et entrainé par l’expérimenté Michel Kigoma, ancien coach 
de Daring Club Motema Pembe, de V.Club, de Djoliba de Bamako au Mali, etc. Avec ce 

succès, Céleste prend la 5e place au classement partiel avec 11 points, alors que Ran-
gers est campé à la 11e position avec 8 points.
Et le dimanche 20 novembre au stade Père Augustin Kikula de Likasi, la Jeunesse spor-
tive Groupe Bazano a dominé Lubumbashi Sport par un but à zéro, en match avancé de 
la 17e journée. Gloire Bakafwa a signé l’unique but de la rencontre dès la 9e minute. La 
JS Bazano totalise 8 points, alors que Lubumbashi Sport compte 6 points.

 M.E.

La JS Groupe Bazano de Lubumbashi /DR

Céleste bat Rangers, Bazano s’impose 
devant Lubumbashi Sport

L’objectif de la rencontre est 
de porter un regard analytique 
et évaluatif sur les actions et 
interventions engagées dans 
le secteur de la santé en 2021, 
dans le cadre de la mise en 
œuvre de la CSU.
Dans son discours pour la cir-
constance, le ministre de la 
Santé, Hygiène et Prévention, 
Jean-Jacques Mbungani, a rap-
pelé que la CSU est une obli-
gation de contribuer à la vision 
d’accès universel aux soins et 
services de santé de qualité, 
sans risque de dépenses catas-
trophiques pour la population.
Pour poursuivre cet élan et ma-
térialiser la CSU, vision chère 
au chef de l’Etat, a-t-il ajouté, 
le Premier ministre Sama Lu-
konde et son gouvernement 
l’ont positionné comme prin-
cipal cheval de bataille pour la 
santé dans le programme d’ac-
tion du gouvernement 2021-
2023.
« Cette revue annuelle est le 
haut lieu pour tous  les par-
tenaires techniques et finan-
ciers, acteurs de la société 
civile et agents du secteur 
privé de s’aligner sur cette 

priorité fondamentale dans 
la construction d’un système 
d’accès universel aux soins 
de santé en RDC », a soute-
nu le ministre Jean-Jacques 
Mbungani. 
Pour sa part, la coordinatrice 
du GIBS a remercié  l’autorité 
sanitaire du pays pour avoir 
associé  les partenaires à cette 
importante rencontre qui per-
met de faire le bilan des mois 
écoulés et réfléchir sur les 
voies et moyens d’accélérer la 
mise en œuvre de la CSU en 
faveur de la population congo-
laise. « Nous nous engageons 
à y participer activement, 
en sachant saluer les progrès 
accomplis mais sans taire 
les échecs ou les difficultés 
rencontrées car, un parte-
nariat constructif repose sur 
un dialogue franc et transpa-
rent, ayant pour base la résolu-
tion des problèmes communs », 
a dit Linda Mobula.
Elle a ajouté que «cette revue 
annuelle 2021 intervient à 
un moment particulier de 
l’histoire du pays, marqué no-
tamment par la mise en place 
des structures de gestion de la 

CSU, le lancement de la gra-
tuité des soins et services de 
santé aux femmes enceintes 
et aux enfants de moins de 
5 ans mais aussi par la fi-
nalisation de l’évaluation du 
PNDS 2019-2022 qui permet-
tra d’amorcer la rédaction du 
nouveau PNDS».
De son côté, le représentant 
de l’Organisation mondiale 
de la santé (OMS) a félicité le 
ministère de la Santé pour la 
tenue effective de la présente 
revue annuelle, malgré la com-
plexité des agendas au niveau 
national et international. Tou-
tefois, il a émis le vœu que le 
résultat de l’évaluation finale 
puisse guider le pays dans les 
réflexions afin que la déclinai-
son et l’implémentation du fu-
tur plan stratégique, dans les 
prochaines années, aux diffé-
rents niveaux du système de 
santé, se fasse avec beaucoup 
plus de pragmatisme et de re-
devabilité afin que la couver-
ture sanitaire ne soit pas un 
vain mot mais une réalité en 
République démocratique du 
Congo (RDC). Le numéro un 
de l’OMS en RDC a surtout en-

couragé le ministre Mbungani 
et son équipe pour l’engage-
ment de relever au quotidien 
les défis du secteur de la santé.

Les thématiques
Notons que les travaux de 
ce colloque portent sur cinq 
thématiques principales qui 
constituent en elles-mêmes 
les objectifs spécifiques de la 
revue. Il sera question pour 
lesparticipants, entre autres, 
d’évaluer le niveau de mise 
en œuvre des résolutions et 
recommandations issues de la 
revue annuelle 2019-2020. Sur 
ce point, il s’agit d’apprécier les 
performances des structures 
de mise en œuvre à tous les ni-
veaux ; d’identifier et d’exami-
ner les contraintes éventuelles 
à leur exécution en vue de pro-
poser des mesures réalistes.
La deuxième thématique, axée 
sur la revue des performances 
du secteur de la santé en 2021, 
va permettre de discuter da-
vantage sur les autres facteurs 
qui influent sur ces perfor-
mances au regard des objectifs 
à atteindre. Les participants 
vont examiner les résultats 

de l’évaluation de la mise en 
œuvre du PNDS 2019-2022 
dans son ensemble en termes 
de processus, des résultats ob-
tenus et des goulots d’étrangle-
ment. Il faut rappeler que cette 
évaluation avait été conduite 
par cinq consultants nationaux 
à profil international.
« Le rapport de ladite éva-
luation fera l’objet d’échange 
au cours de ces travaux en 
vue de tirer des leçons de 
l’élaboration du nouveau 
PNDS 2023-2027», a insisté le 
ministre de la Santé.
Ces assises se présentent 
comme une opportunité pour  
évaluer également le niveau 
de préparation  des réponses 
aux épidémies et divers phé-
nomènes qui affectent la santé 
de la population ainsi que la 
résilience qui en découle, dans 
la lutte contre les grandes en-
démies sur l’ensemble  du 
territoire national. Le point 
culminant de cette conférence 
consistera à faire des analyses 
des performances spécifiques 
du secteur de la santé dans la 
marche vers la CSU.

Blandine Lusimana

REVUE ANNUELLE SECTORIELLE DE LA SANTÉ 

Des experts réfléchissent autour de la CSU
« Investir en faveur de la Couverture santé universelle (CSU) en République démocratique du Congo » est au centre des 
travaux de la revue annuelle sectorielle de la santé qui se tiennent depuis le 21 novembre, à  Kinshasa.    
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«Je sens que le temps est venu 
pour moi de chercher un nou-
veau défi», a lancé mardi soir la 
superstar portugaise après l’an-
nonce par le club anglais de la sé-
paration d’un «commun accord» 
entre «CR7» et les Red Devils. 
Désormais officiellement sur le 
marché, dix jours après son inter-
view au lance-flamme contre son 
ex-entraîneur Erik ten Hag, Ronal-
do va avoir une raison de plus de 
se mettre en évidence dans la plus 
belle vitrine du monde.
«Si nous sommes champions du 
monde sans que je marque, je 
signe tout de suite», a clamé lun-
di le quintuple Ballon d’or lors de 
sa première apparition devant la 
presse au Qatar, avec des accents 
collectifs assez inhabituel chez ce 
soliste à l’égo bien affûté. Mais cet 
amoureux des statistiques person-
nelles, qui ne manque jamais de 
célébrer chaque record qu’il bat, 
sait qu’il peut encore continuer 
d’écrire l’histoire du jeu lors du 
Mondial. Celle du Portugal d’abord. 
Le meilleur buteur de l’histoire 
dans le football de sélections (117 
buts en 191 capes sous le maillot 
rouge et vert), peut notamment 
rejoindre Eusebio comme meilleur 
buteur de la Seleçao en Coupe du 
monde. 

Mieux qu’Eusebio et Pelé?
Avec sept réalisations lors de ses 

quatre précédentes participations 
au Mondial, CR7 n’est qu’à deux 
buts d’Eusebio, qui en marqué 
neuf lors de la seule Coupe du 
monde à laquelle il a participé, 
en 1966.  «Cela peut sembler un 
peu vaniteux, mais ce que j’ai 
fait ces dernières années, c’est 
battre record sur record. Ce 
serait spécial de battre (celui 
appartenant à) Eusebio, mais 
ce n’est pas quelque chose qui 
m’empêche de dormir la nuit», 
a souligné Ronaldo. 
L’insatiable a un autre record en-
core plus beau à portée de cram-
pons au moment d’entrer, comme 
Lionel Messi mardi, dans le cercle 
fermé des joueurs ayant dispu-
té cinq Coupes du monde (2006, 
2010, 2014, 2018, 2022): l’enfant 
de Madère peut devenir le tout 
premier à marquer lors de cinq 
Mondiaux différents. 
S’il trouve la faille jeudi contre le 
Ghana, ou ensuite contre l’Uru-
guay ou la Corée du Sud, ses ad-
versaires du groupe H, Ronaldo 
dépassera trois légendes: le Bré-
silien Pelé et les Allemands Uwe 
Seeler et Miroslav Klose, buteurs 
lors de quatre Coupes du monde 
différentes.
Ronaldo a toutefois peu de 
chances de rejoindre Klose au 
nombre de buts total: l’Allemand a 
marqué seize fois lors des éditions 
2002, 2006, 2010 et 2014, le record 

absolu.
Soigner les statistiques a toujours 
été un objectif pour Ronaldo, ai-
manté par l’envie depuis son plus 
jeune âge de marquer l’histoire et 

aussi de faire mieux que Messi. 

Partie d’échecs
Le Mondial va offrir un nouveau 
duel à distance entre l’ex-star du 

Real Madrid et l’ex-prodige du FC 
Barcelone, dont le Mondial a com-
mencé par un but sur penalty mais 
surtout par une claque monumen-
tale et inattendue contre l’Arabie 
saoudite (1-2).  
Ce duel Ronaldo-Messi a été mis 
en scène par une marque de luxe 
dans une campagne de publicité 
sortie pour le Mondial, où on voit 
les deux superstars disputer une 
partie d’échecs.
Pour ne pas froisser les fans et 
nombreux followers de l’un ou de 
l’autre, la disposition des pièces 
sur l’échiquier de ce match publi-
citaire a été calquée sur celle d’une 
partie de 2017 entre deux grands 
joueurs d’échecs, Magnus Carlsen 
et Hikaru Nakamura, qui s’était 
soldée par... un match nul. 
«J’aimerais être celui qui met-
tra Messi en échec. Cela s’est 
passé autour d’un échiquier 
et si cela se faisait pendant un 
match de football, ce serait ma-
gique», a souligné Ronaldo lundi 
dans un sourire. 
Quant à savoir qui restera le meilleur 
de l’histoire entre Messi, le record-
man des Ballons d’Or (sept), et lui, 
meilleur buteur de l’histoire de la 
Ligue des champions? «Même si je 
gagne la Coupe du monde, le débat 
continuera» sur l’identité du plus 
grand joueur de tous les temps, pro-
nostique le Portugais.

AFP

MONDIAL 2022 

Ronaldo en quête de records... et d’un nouveau club
Sans club mais pas sans appétit après son divorce avec Manchester United, Cristiano Ronaldo 
doit désormais séduire les recruteurs potentiels en raflant de nouveaux records lors du 
Mondial-2022 au Qatar, où le Portugal entre en scène jeudi contre le Ghana (16h00 GMT).  

Cristiano Ronaldo n’est plus un joueur de Manchester United (AFP)

«C’est peut-être une nou-
velle manière pour les pe-
tits pour qu’on parle d’eux, 
ils auront gagné la coupe 
du monde des déclara-
tions...», dit à l’AFP Bell, 68 
ans, qui compte 70 sélections 
et a remporté deux Coupes 
d’Afrique des nations. 
Eto’o, ex-buteur d’exception 
devenu président de la Fé-
dération camerounaise de 
football (Fécafoot), a lancé: 
«Je ne vois pas pourquoi 
nous ne pourrions pas la 
gagner», pronostiquant une 
finale contre le Maroc.
Le capitaine Vincent Abouba-
kar a de son côté assuré que le 
Cameroun n’avait «rien à en-
vier au Brésil. Nous sommes 
une grande équipe, nous re-
présentons un grand pays et 
nous avons les moyens d’aller 
loin. Laissons notre jeu parler 
pour nous». 
«S’ils se mettent à chanter 
qu’on va gagner la Coupe 
du monde, ils sont totale-
ment à côté de la plaque», 

reprend Bell Joseph-Antoine, 
comme on l’appelle chez lui. 
«Le Brésil n’a pas annoncé 
qu’il allait la gagner», pour-
suit l’ancien gardien de Mar-
seille et Bordeaux. «Abouba-
kar Vincent n’a pas abordé 
la Coupe d’Afrique des na-
tions en annonçant qu’il al-
lait la gagner, et il ne s’agis-

sait que de la CAN. Il s’est 
brusquement fait piquer 
par un virus du désert...»
«Ce n’est pas sérieux, j’ai 
pitié pour les joueurs», 
poursuit Bell. «Le foot se ter-
mine sur le terrain, comme 
il n’y a qu’un seul vain-
queur, cela se terminera 
par la faute des footballeurs 

pour 31 équipes».

«Il faut être lucide»
«Quand ils ne l’auront pas 
gagnée, à la fin, ce sera à 
cause d’un gardien, d’un 
défenseur qui a été lent, 
d’un attaquant qui a man-
qué un but...», se désole-t-il.
C’est Eto’o «qui a lancé la 
mode, les joueurs se sont 
sentis obligés de suivre. 
Emboîter le pas à son pré-
sident, c’est politiquement 
correct, mais cela montre 
leur manque de personna-
lité», juge-t-il.
«Ce qui fait mal, c’est qu’il 
s’agit de deux personnes 
d’expérience, ils ont joué 
deux coupes du monde en-
semble (2010 et 2014), et le 
meilleur joueur de toutes 
les planètes (il parle d’Eto’o, 
NDLR) et Aboubakar, qui 
n’en était pas loin, ne l’ont 
pas gagnée...», persifle Bell.
«Attention! Je suis évidem-
ment supporter du Came-
roun», souligne cette voix 

critique du football camerou-
nais, «mais il faut être lu-
cide et revenir à la réalité, 
pas aux slogans ni aux in-
cantions».
Les Lions peuvent au moins 
faire valoir leur expérience. 
Premier pays africain à atteindre 
les quarts de finale de la Coupe 
du monde, en 1990, perdu 
contre l’Angleterre 3-2 a.p.), le 
Cameroun compte aussi le plus 
grand nombre de participations 
au Mondial du continent et le 
dispute au Qatar pour la hui-
tième fois. Les Lions vont jouer 
leur 24e match de Coupe du 
monde contre la Suisse, record 
d’Afrique, devant le Nigeria (21, 
absent au Qatar) et le Maroc 
(20).
Mais depuis 1990, les Lions 
ont été trop facilement domp-
tés, systématiquement élimi-
nés au premier tour. «On a 
gagné un match de Coupe du 
monde en 32 ans», souligne 
Bell, contre l’Arabie Saoudite 
(1-0) en 2002.

 AFP

Le Cameroun a «gagné la Coupe du monde des déclarations», regrette Bell
Les rodomontades du président Samuel Eto’o ou du capitaine Vincent Aboubakar parlant de victoire finale du Cameroun 
agacent prodigieusement l’ancien gardien Joseph-Antoine Bell, avant le premier match du Mondial-2022 des Lions 
Indomptables contre la Suisse, jeudi.  

Double vainqueur de la CAN, l’ancien gardien regrette  
les déclarations intempestives des Camerounais (DR)
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Les familles Awelle-Itoua, Pirand-
zambe Itoua L’Ogna et Iwoba  
annoncent aux parents, amis et 
connaissances que  le programme des 
obsèques de Stéphane Awelle 
Ondingou  (président fondateur de 
l’association Sassou-pour-tous, Tous 
pour Sassou) et membre du Parti 
congolais du travail, se présente 
comme suit :
9h : levée du corps à la morgue 
municipale de Brazzaville
10h 30 : départ pour le domicile 
familial n°204 rue Mboko-Ouenzé 
(arrêt Soparis)
14h30 : départ pour le cimetière prive Bouka
16h00 :  retour et fin de la cérémonie.
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Rock Taloulou, agent des Dépêches de Brazzaville, la 
famille Bitemo : Yvette, Célestin, Julie  et poncia 
Mouenie Ngatsa informent parents, amis et 
connaissances le décès de leur fille, nièce et petite-
fille Vanicia du Coeur Bitemo, survenu le 30 octobre 
au CHU de Brazzaville.
La veillée mortuaire se tient au domicile parental sis 
au n°57 de la rue Djambala, à Moungali.
Le programme de l’inhumation sera communiqué 
ultérieurement.

NÉCROLOGIE
Depuis le 21 novembre 
2022 à minuit, Mme Patri-
cia Endjondjo, atteinte 
d’une dépression mentale, 
est sortie du domicile 
conjugal.
Son conjoint Bertrand 
Assandi demande à toute 
personne de bonne volonté 
qui l’aurait vue ou rencon-
trée de l’en informer  à 
l’adresse suivante : n°17 rue 
Bagangoulou, à Ouenzé, 
référence marché ou 

téléphoner au n° 06 674 35 59.
Une récompense lui est réservée.

AVIS DE RECHERCHE

Givenchy Ompala, agent des Dépêches de 
Brazzaville, la famille Banzouzi : Nathalie, Vincent, 
Alphonsine, Tatiana et Didas informent parents, amis 
et connaissances le décès de leur père, grand-frère, 
oncle  Yves Banzouzi, survenu le 15 novembre 2022 
au CHU de Brazzaville.
La veillée mortuaire se tient sur l’avenue des Beaux 
parents dans la rue Mfoa.
Le programme des obsèques sera communiqué 
ultérieurement.

PROGRAMME DES OBSÈQUES

Les familles Malozi Edouard et  Kouassa, Mme 
Loubondo Marie Angelle et les enfants Yamba 
Lorelle, Charlène,Grace,Elsia informent parents, 
amis et connaissances le décès de leur père, fils, 
oncle, neveu et petit-fils Victor Ray Yamba, 
survenu le 18 novembre à Pointe-Noire. 
La veillée mortuaire se tient au domicile parental 
sis au quartier Mbota Rock vers le marché. 
Le programme de l’inhumation sera communiqué 
ulterieurement.

Dans son histoire tourmentée avec 
la Coupe du monde, Lionel Messi 
a écrit mardi une nouvelle page 
sombre. Dans la touffeur du stade 
de Lusail, les téléspectateurs du 
monde entier ont pu assister d’une 
mi-temps à l’autre à une prestation 
digne de «Docteur Lionel et Mis-
ter Messi», tantôt efficace tantôt 
l’ombre de lui-même.  Pendant le 
premier acte, l’Argentin a tenu son 
équipe à bout de bras, lui permet-
tant d’ouvrir le score sur penalty 
dès la dixième minute, sur une 
faute généreusement accordée sur 
Leandro Paredes.
Grâce à un contre-pied parfaite-
ment exécuté, Messi a ainsi rejoint 
le club très fermé des joueurs à 
avoir inscrit au moins un but lors 
de quatre éditions différentes de 
la Coupe du monde (2006, 2014, 
2018 et 2022).
Avant l’Argentin, il y avait eu les Al-
lemands Uwe Seeler (1958, 1962, 
1966, 1970) et Miroslav Klose 
(2002, 2006, 2010, 2014), le Brési-
lien Pelé (1958, 1962, 1966, 1970) 

et le Portugais Cristiano Ronaldo 
(2006, 2010, 2014 et 2018).
CR7, son grand rival lors de ces 
deux dernières décennies --7 Bal-
lons d’Or pour l’Argentin, 5 pour 
le Portugais--, a d’ailleurs l’occa-
sion dès jeudi de décrocher tout 
ce beau monde contre le Ghana 
en marquant lors de cinq éditions 
différentes.

Cauchemar en seconde période
L’après-midi qatarie de Messi était 
alors plutôt tranquille. Une dizaine 
de minutes après l’ouverture du 
score, l’attaquant du PSG s’est vu 
refuser un but pour un hors-jeu. 
Puis le match a tourné au cauche-
mar absolu pour la «Pulga».
«C’est un coup très dur. On ne 
s’attendait à pas à débuter de 
cette manière. C’est une défaite 
qui fait mal, mais nous devons 
continuer à avoir confiance en 
nous-mêmes», a réagi Messi en 
zone mixte.
En début de seconde période, 
c’est lui qui perd la balle au milieu 

de terrain sur un pressing efficace 
des «Faucons du désert» saou-
diens et qui amène l’égalisation 
des hommes d’Hervé Renard à la 
48e minute. Et alors que l’Arabie 
saoudite prenait les commandes 
de la partie grâce à un superbe 
but de Salem Al-Dawsari à la 53e 
minute, le maître à jouer de l’Al-
biceleste a totalement balbutié son 
jeu, échouant à sauver la face avec 
le point du match nul. Brouillon 
dans le jeu, l’attaquant du PSG n’a 
pas cadré un coup franc idéale-
ment placé à dix minutes de la fin 
du temps réglementaire, et n’a pu 
donner aucune puissance dans sa 
tête quatre minutes plus tard.
L’Argentin a beau disputer à 35 ans 
sa cinquième et probablement der-
nière Coupe du monde, il n’a jamais 
réussi à se montrer décisif dans les 
matches à enjeu, l’exemple le plus 
frappant étant la finale en 2014 
contre l’Allemagne (1-0 a.p.), alors 
qu’il n’avait jamais été aussi prêt de 
soulever le trophée le plus convoité 
de la planète foot.

En sept matches à élimination di-
recte, il n’a pas inscrit le moindre 
but, signe d’une fébrilité dans les 
grands moments avec la sélection.
Souffrant de la comparaison avec 
la légende Maradona, l’idole de 
tout un peuple et champion du 
monde 1986, Messi n’a remporté 

avec la sélection argentine qu’une 
seule Copa America, en 2021, et 
l’honorifique Finalissima opposant 
le champion d’Europe au cham-
pion d’Amérique du sud, en juin 
dernier contre l’Italie (3-0), en 
étant élu homme du match.

 AFP
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Nouvel épisode sombre  
de l’histoire tourmentée de Messi 
avec la Coupe du monde
Il est venu au Qatar pour oublier les désillusions passées et rejoindre 
Maradona dans la légende: Lionel Messi a débuté le Mondial-2022 de la 
pire des manières avec l’Argentine, subissant l’une des plus humiliantes 
défaites de sa carrière, contre l’Arabie saoudite (2-1).  

En sélection, Messi le maudit reste dans l’ombre du roi Maradona (Odd Andersen / AFP)
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Si les Bleus sont arrivés à Doha es-
cortés de doutes, ils en ont balayé 
une bonne partie mardi au stade Al 
Janoub, au bout d’un match maîtrisé 
et euphorique dans le sillage de Gi-
roud, auteur d’un doublé et devenu 
l’égal de Thierry Henry au sommet 
du classement des buteurs français, 
avec 51 buts.  Le sourire de Kylian 
Mbappé, buteur et passeur décisif au 
moment où on l’attendait le plus, a 
pris le pas sur la désolation de Lucas 
Hernandez, foudroyé par une grave 
blessure aux ligaments croisés du ge-
nou droit sur l’action de l’ouverture 
du score de Craig Goodwin (9e).
Le défenseur du Bayern Munich a 
déclaré forfait dans la nuit, selon une 
source proche des Bleus, laissant son 
équipe orpheline d’un cadre supplé-
mentaire, après Paul Pogba, N’Golo 
Kanté, Christopher Nkunku, Presnel 
Kimpembe, Mike Maignan et surtout 
Karim Benzema. «Le gros point noir» 
de la soirée, a affirmé Didier Des-
champs, qui ne peut plus le rempla-
cer dans le groupe.

Rabiot taille patron
Dans son malheur, Lucas a offert une 
chance unique à son cadet Theo de 
marquer les esprits, ce que le Mila-
nais a fait avec une passe décisive 
culottée pour Adrien Rabiot et plu-
sieurs actions de classe, amenant un 
vent de jeunesse sur la sélection de 
Didier Deschamps, profondément re-
nouvelée depuis le sacre de Moscou.
Au classement, les Bleus ont déjà 
fait un petit pas vers les huitièmes 
de finale, grâce au match nul du 

Danemark contre la Tunisie (0-0). 
Cela n’enlève rien à l’importance du 
deuxième match, face aux Danois sa-
medi, mais le sélectionneur préférera 
évidemment aborder ce choc dans 
cette situation très favorable...
Sans certitudes à l’aube de ce Mondial 
qatari, empêtré dans les errances tac-
tiques et vainqueur d’un seul match 
sur les six derniers, «DD» saura se 
satisfaire, avec son légendaire prag-
matisme, de la performance d’Adrien 
Rabiot, buteur (27e) puis passeur 

décisif (32e) dans un moment crucial 
de la rencontre. «On a du potentiel. 
Il ne faut pas nous sous-estimer», a 
prévenu le «Duc».
La convocation de Giroud, loin d’être 
évidente pour Deschamps il y a en-
core quelques mois, s’avère payante: 
son homme providentiel a encore 
frappé, et cela valait bien une affec-
tueuse accolade, à sa sortie du ter-
rain, tel un père à son fils. 
A 36 ans, le «phénix» grenoblois était 
devenu, au coup d’envoi, le Français 

le plus âgé en Coupe du monde. Au 
coup de sifflet final, il en est le buteur 
en Bleu le plus prolifique. Tout sim-
plement. «Je ne compte pas m’ar-
rêter là», a-t-il promis.

Triste ambiance
La résilience affichée par les Bleus 
pour se remettre la tête à l’endroit 
est porteuse d’espoir, elle aussi, après 
une entame de match inquiétante 
dans la fraîcheur du stade Al Janoub 
d’Al Wakrah, enceinte climatisée 

de 40.000 spectateurs restée triste-
ment silencieuse tout au long de la 
soirée, malgré la présence annoncée 
de 3.300 timides Français.  «Il y a 
de la force et du caractère dans 
cette équipe, avec des jeunes qui 
se mettent au niveau», a souligné 
Deschamps.
Les imprécisions techniques et les 
hésitations tactiques ont ainsi vite 
laissé place à quelques fulgurances, 
celles de Mbappé, désigné homme 
du match, et à une solidité totale, 
symbolisée par Rabiot et Aurélien 
Tchouaméni.
Les deux milieux ont parfaitement 
lancé leur immense mission dans 
cette quête d’une troisième étoile 
pour le football français, après 1998 
et 2018: celle de remplacer Kanté et 
Pogba dans l’entrejeu tricolore.
Vingt ans et demi après l’entrée ca-
tastrophique des Bleus «black-blanc-
beur» de 1998 contre le Sénégal 
(0-1) au Mondial-2002, les Français 
sont soulagés et la malédiction du te-
nant du titre, éliminé dès la phase de 
groupes des trois derniers Mondiaux, 
s’éloigne. Et les certitudes tactiques, 
elles, se dessinent. Même s’il faudra 
revoir les défenseurs Ibrahima Ko-
naté et Dayot Upamecano face à une 
adversité plus relevée.
Le retour espéré de Raphaël Varane, 
blessé depuis le 22 octobre et encore 
ménagé mardi, doit apporter une séré-
nité supplémentaire aux champions du 
monde en titre. Ils en auront bien be-
soin, dans leur quête d’un premier dou-
blé depuis 60 ans et le Brésil de Pelé.

 AFP
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Giroud entre dans l’histoire et porte les Bleus vers la victoire
Conquérante, l’équipe de France championne en titre s’est rassurée en lançant sa Coupe du monde par le bon bout, mardi au 
Qatar contre l’Australie (4-1), avec un Kylian Mbappé épanoui, un Olivier Giroud éternel et un groupe uni pour surmonter la 
blessure de Lucas Hernandez, forfait.  

Olivier Giroud, auteur des ses 50e et 51e buts en Bleus, entre dans l’histoire en égalant le record de Thierry Henry (Franck Fife / AFP)

On était en droit d’attendre 
beaucoup plus de la sélection 
à damier, quatre ans après 
une campagne de Russie seu-
lement stoppée en finale par 
la France. Est-ce un manque 
de renouvellement pour une 
équipe qui s’appuie toujours 
sur la même ossature ? Tou-
jours est-il que la formation de 
Zlatko Dalic est apparue sans 
inspiration et sans génie, inca-
pable de bousculer sérieuse-
ment des «Lions de l’Atlas» so-
lides, à défaut d’être brillants.  
Ce petit point récolté est un 
avertissement sans frais pour 
les Croates dans le groupe F 
avant un deuxième acte prévu 
dimanche face aux Canadiens et 
un choc le 1er décembre contre 
la Belgique. 
La veille en conférence de 
presse, Modric avait évoqué une 
«nervosité positive» avant d’en-
tamer cette Coupe du monde. 
Le meneur de jeu du Real Ma-
drid, qui dispute à 37 ans sa qua-
trième phase finale, n’a en tout 

cas jamais réussi à peser sur le 
cours de la rencontre. Le Ballon 
d’Or 2018 a toujours une vista 
hors du commun, mais il n’est 
pas parvenu à se montrer décisif 
pour ses coéquipiers et ne s’est 
distingué que sur une frappe 
hors de la surface largement 
au-dessus (45e+1).
Il a aussi souffert par moments 

dans les duels devant l’impact 
des Marocains. Un rendement 
insuffisant donc pour espérer 
inquiéter le gardien des «Lions 
de l’Atlas» Yassine Bounou, qui 
a finalement passé un début 
d’après-midi assez paisible, hor-
mis sur une énorme occasion de 
Nikola Vlasic, parfaitement ser-
vi par Borna Sosa juste avant la 

pause (45e).

«Match difficile»
«C’était un match extrême-
ment difficile, a déclaré le 
maître à jouer croate. Je 
crois qu’au fur et à mesure 
que le tournoi avancera, 
nous serons meilleurs et 
nous montrerons un tout 
autre visage. Nous avons de 
grandes ambitions et nous 
ne sommes pas venus ici 
pour nous faire sortir au 
premier tour après ce que 
nous avons démontré en 
Russie.»
Car il y avait bien mieux à faire 

contre des Marocains bien orga-
nisés mais qui n’ont pas non plus 
été beaucoup plus séduisants et 
n’ont pas pu trop compter sur 
leur principal atout offensif Ha-
kim Ziyech.
Le joueur de Chelsea, blacklis-
té durant le mandat de Vahid 
Halilhodzic et revenu en grâce 
après son limogeage et son rem-
placement par Walid Regragui 

en août, n’a pas été vraiment à 
son avantage et les meilleures 
opportunités marocaines ont 
été l’œuvre de deux défenseurs, 
Noussair Mazraoui (51e) et 
Achraf Hakimi sur un coup franc 
lointain (65e).
 
Mais le nul reste tout de 
même un résultat satisfai-
sant pour les Marocains. 
«Toute l’équipe a fait un grand 
match, on a énormément 
couru, on s’est battus les uns 
pour les autres et c’est ce qui 
compte. C’est un point pré-
cieux contre un adversaire 
qui n’était pas n’importe qui. Il 
ne nous a pas manqué grand-
chose pour gagner. Il faudra 
continuer à jouer comme on 
a joué aujourd’hui mais on 
devra quand même aller cher-
cher les adversaires plus haut 
pour marquer des buts et être 
efficaces en contre-attaque», 
a ainsi expliqué le milieu Selim 
Amallah.

 AFP

Le Maroc tient en échec la Croatie
Des débuts poussifs. Les vice-champions du monde croates et leur leader Luka Modric n’ont pas brillé pour leur entrée en lice 
au Mondial-2022 en concédant un nul triste et sans saveur contre le Maroc (0-0), mercredi au stade Al-Bayt.   

Pas de vainqueur entre le Croate Luka Modric et le Marocain Azzedine Ounahi (Ozan Kose / AFP)
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La visite de Louis-Marc Sakala, à 
la tête d’une délégation compo-
site, est intervenue dans le but 
d’inspecter les installations une 
année après afin d’en évaluer 
l’état, les difficultés éventuelles 
et y apporter des solutions né-
cessaires. Si dans les deux éta-
blissements scolaires visités, en 
l’occurrence le lycée technique 
d’Oyo et Marcel-Champagnat 
de Makoua, ces salles multimé-
dias sont opérationnelles et ré-
pondent aux attentes des élèves 
et enseignants, elles relèvent 
néanmoins quelques légers sou-
cis techniques à pallier rapide-
ment. « Nous avons pu remar-
quer des problèmes de sécurité 
pour certains endroits, où les 
établissements scolaires sont 
obligés de prendre dans le bud-
get de fonctionnement pour 
payer un agent de sécurité. 
Dans d’autres endroits, comme 
à Makoua, nous remarquons 
qu’il y a  des problèmes d’éner-
gie qui pénalisent le fonction-
nement de la salle de manière 
continue bien que nous ayons 
mis des systèmes de sécurité de 
batteries ondulées », a constaté 
Louis-Marc Sakala. « Ce regard 
permet de nous amender, de 
corriger et de mettre en place 
des lignes de financement pour 
l’année prochaine afin de répa-
rer les erreurs que nous avons 

constatées », a, par ailleurs, souli-
gné le secrétaire du Fasuce. 
Une vingtaine de salles multimé-
dias a déjà été installée dans plu-
sieurs établissements scolaires 
et universitaires, grâce à un don 
du Fasuce. L’objectif, a précisé 
Louis-Marc Sakala, est de « dé-
mystifier l’outil informatique » et 
d’emmener les élèves à briser le 
tabou du numérique.

Une salle multimédia au lycée 
agricole de Ouesso
Le séjour de travail dans la partie 

nord du pays du directeur général  
de l’ARPCE, secrétaire du Fonds, 
s’est poursuivi à Ouesso, dans le 
département de la Sangha, où il a  
visité, le 23 novembre, les instal-
lations de la salle multimédia du 
lycée agricole nouvellement amé-
nagée. 
La construction de cette salle 
opérationnelle, laquelle a vu 
des élèves tester quelques pro-
grammes agricoles à travers in-
ternet, relève de la responsabilité 
du Fasuce d’accompagner non 
seulement ces futurs ingénieurs 

agronomes vers un accès plus 
élargi à cet écosystème de plus 
en plus automatisé, mais aussi 
de préparer de nouveaux leaders 
capables de mieux promouvoir 
ce domaine spécifique qu’est 
l’agriculture. « La politique du 
gouvernement et, surtout, celle 
du chef de l’Etat d’arrimer le 
Congo à l’économie numé-
rique est d’équiper nos écoles 
en salles multimédias qui 
permettent de remplacer aus-
si bien les bibliothèques phy-
siques et briser les barrières de 

l’informatique, aider nos élevés 
à mieux se former», a expliqué 
Louis-Marc Sakala, à l’issue de la 
cérémonie.
Le Fasuce, dont l’ARPCE est 
l’organe de gestion, sert depuis 
2020 de puissant catalyseur du 
développement et contribue à 
la mise en application de projets 
nationaux visant une meilleure 
inclusion numérique dans un en-
vironnement des technologies de 
l’information et de la communica-
tion en pleine évolution. Le pro-
gramme va connecter à ce jour un 
peu plus de 105 localités, consi-
dérées hier comme des « zones 
blanches », et promeut l’accès 
des communautés rurales et dé-
munies aux services des commu-
nications électroniques de base 
(voix et données) et aux services 
nécessitant la large bande.
Au cours de cette année, sur la 
trentaine des localités program-
mées, le Fasuce a réussi à en 
connecter vingt-cinq qui béné-
ficient déjà des bienfaits de l’in-
ternet et ses services. En per-
mettant désormais à plus de 36 
000 Congolais de bénéficier des 
services de communication élec-
troniques, le Fasuce a encouragé 
le développement des nouveaux 
services, la création des contenus 
locaux, favorisant l’inclusion nu-
mérique. 

Quentin Loubou

COMMUNICATIONS ÉLECTRONIQUES

Des salles multimédias plus résilientes dans 
les établissements scolaires 
Le directeur général de l’Agence de régulation des postes et des communications électroniques (ARPCE), Louis-Marc Sakala, secrétaire 
du Fonds pour l’accès et le service universel des communications électroniques (Fasuce), a visité le 22 novembre les salles multimédias 
des  lycées d’Oyo et de Makoua, dans le département de la Cuvette, inaugurées et mises en service l’année dernière.  

Louis-Marc Sakala devant un élève dans la salle multimédia du lycée agricole de Ouesso/Adiac

De l’humour à la pein-
ture, en passant par 
d’autres arts évidem-
ment, il n’est point à 
douter que le Congo re-
gorge de talents. Ce, à 
l’image de Juste Parfait 
et Rahim Lascony qui 
figurent sur la liste des 
finalistes d’Afro pépites 
show. Pour espérer une 
victoire à cet événe-
ment, les deux artistes 
comptent sur un vote 
massif des Congolais. 
Juste Parfait, de son vrai nom 
Juste Parfait Menidio Menachin-
da, est un humoriste, comédien 
et formateur congolais. Il est l’une 
des grandes figures de l’humour 
stand-up au Congo Brazzaville. 
L’artiste ne se définit pas comme 

un humoriste engagé. Il allie ses 
textes à la dérision. Que ce soit 
pour aborder des sujets éducatifs, 
faits de société et bien d’autres, 
Juste cherche toujours à se diffé-
rencier des autres humoristes. Il 
a déjà participé à des festivals au 
Congo et à l’étranger et remporté 
des distinctions.
Né en 1999 à Brazzaville, Ra-
him Lascony est passionné de 
peinture depuis son enfance. 
En 2016, sa passion pour l’art le 
conduit à suivre une formation à 
l’école de peinture de Poto-Poto. 
Il est ensuite repéré par la plas-
ticienne Bill Kouelany et intègre 
son centre d’art contemporain, 
les Ateliers Sahm. Sa participa-
tion à de nombreuses résidences 
et expositions dans cet espace 
pluridisciplinaire lui permet d’af-
finer sa technique picturale et 
d’élargir son champ d’expression. 
Les œuvres de Rahim sont recon-

naissables de par leurs person-
nages atypiques et leurs textures 
particulières : utilisation du col-
lage, couture, matériaux recyclés, 
couleurs vives.
Dénicher, révéler et soutenir l’es-
sence des talents artistiques que 
regorge l’Afrique, voilà l’objec-
tif poursuivi par le programme 
« Afro pépites show » qu’organise 
l’association française African 
dream (Rêve africain) depuis 
quelques années déjà. Pour sa 
douzième édition, douze projets 
ont été retenus parmi les cent 
cinquante-trois candidatures de 
départ. Les finalistes sont actuel-
lement soumis au vote des inter-
nautes jusqu’au 30 novembre à 
minuit. De ce vote se dégageront 
trois lauréats dont les projets in-
tègreront le réseau de communi-
cation et/ou le label management 
de Rêve africain dès la fin de cette 
année pour une promotion et un 

déploiement à l’international. 
Il s’agira concrètement pour les 
lauréats de bénéficier des outils 
de communication nécessaires 
afin d’accroître leur visibilité, à 
savoir un accès au réseau Afro 
pépites show de plus de 12 200 
contacts organisateurs, mana-
gers, producteurs et médias, une 
exposition sur les réseaux sociaux 
d’Afro pépites show, soutien de la 
plateforme organisatrice en ma-
tière de gestion, de production, 
de distribution et de booking, etc. 
Pour cette année, la République 

du Congo, la République démo-
cratique du Congo, la Jamaïque, 
le Sénégal, le Mexique, le Bénin, le 
Rwanda et l’Afrique du Sud sont les 
pays à l’honneur. Ils sont représentés 
dans les domaines de la musique, la 
peinture, la poésie, la sculpture, le ci-
néma et l’humour.
Notons qu’une playlist des douze 
pépites est proposée au grand 
public en vue de mieux leur faire 
découvrir les finalistes. L’annonce 
des gagnants aura lieu le 15 dé-
cembre.

Merveille Atipo

AFRO PÉPITES SHOW 2022 

Deux Congolais en finale 
L’humoriste Juste Parfait et le peintre Rahim Lascony figurent 
parmi les douze artistes finalistes soumis au vote des internautes, 
dans le cadre du concours Afro pépites show 2022.  

Rahim Lasony


